
PAR AMOUR DE LA TERRE 
(Loving Earth Project)

https://lovingearth-project.uk 

Par amour de la terre est un projet international de réflexion sur notre rapport au monde et les
changements écologiques. A travers la méditation et la réalisation textile, nous sommes invités à
prendre conscience de la dégradation de l'environnement et des  solutions  qui  sont  entre  nos
mains, sans être submergés par l'angoisse, la culpabilité ou l'importance des enjeux.

A  terme,  le  projet  vise  à  la  création  d'une  exposition  de  panneaux  textiles  internationale,
itinérante et en ligne. Ces panneaux seront autant de pistes pour nous aider à faire partie de la
solution, par amour de la terre !

Nous vous proposons un temps de partage 

pour entrer dans la démarche et réfléchir ensemble aux possibilités 

pour faire connaître ce projet en France et dans le monde francophone

(création d'ateliers, réalisation d'expositions, etc...).

Le jeudi 19 novembre de 20h à 21h30 en visio-conférence (via Zoom)

Renseignements et inscriptions auprès de Marion Heyl

06 74 64 38 75

marionheyl@laposte.net

https://lovingearth-project.uk/
mailto:marionheyl@laposte.net


Linda Murgatroyd, initiatrice du projet, nous en parle : 

> Y a-t-il une chose, une personne, un endroit que tu aimes, qui est menacé par la dégradation
de l’environnement - maintenant ou dans 20 ou 30 ans ?

> Comment tes actions et tes choix contribuent-ils à cette menace ?

> Comment pourraient-ils contribuer à la solution ?

> Aurais-tu besoin de soutien pour effectuer ce changement ?

> Quel serait ton premier pas ? 

Faire face aux problèmes des changements climatiques et de l’environnement n’est pas facile. Le
but du projet  Par Amour de la Terre  est de nous aider à les aborder sans être submergés, et
motivés et soutenus par l’amour.

Le projet part de ces questions, et vous invite à les explorer par des moyens divers et créatifs. Un
projet de textile communautaire est une expression concrète du projet. Tout le monde est invité à
y participer, en fabriquant un ou plusieurs panneaux textiles de 30x30cm (plus 5cm de marges).
Cette acte de création nous offre l’occasion de réfléchir ou de prier et peut être le point de départ
de conversations et de recherches. Les panneaux peuvent être dans des styles divers selon les
moyens  de  chacun.  Accompagnés  d’un  petit  texte,  ils  sont  rassemblés  pour  former  une
exposition itinérante, dont le but est d'inspirer les autres. 

J’ai lancé ce projet en 2019 au sein d’un groupe de Quakers en Angleterre pour une exposition
autour  du  thème  de  la  durabilité.  Depuis,  il  se  développe  dans  plusieurs  directions  avec  la
participation de communautés diverses (croyants ou non). L’objectif principal reste le même : aider
chacun à aborder le défi de la rupture climatique, avec l’amour comme point de départ. Mais aussi,
nous  espérons  contribuer  à  un  changement  de culture  plus  général.  En particulier  nous  nous
préparons à l’assemblée ONU COP 26, qui  doit avoir lieu à Glasgow en novembre 2021 :  nous
espérons y faire une grande exposition, et qu’ensuite cette exposition puisse circuler ailleurs, y
compris au Havre.

Qu’est-ce  que  l’amour  exige  de  nous  ?  Nous  aurons  peut-être  besoin  d’approfondir  nos
connaissances, de nous engager dans des conversations difficiles, et éventuellement d’accepter de
changer nos attentes et nos habitudes. Ce n’est pas facile, mais si nous nous appuyons sur nos
valeurs les plus profondes, cela peut aussi devenir une joie et une célébration. Si notre foi compte
dans notre vie, elle nous donne un point d’appui pour aborder ces grandes questions, et notre
communauté peut nous aider. Les questions du projet  Par Amour de la Terre nous donnent un
processus pour aborder ce chemin, un pas après l’autre, et un tremplin pour inspirer et donner
l’exemple aux autres.  

Même si on ne participe pas à la partie textile du projet, les questions peuvent être explorées en
méditation, en discussion, en prière et de façon créative si on veut ; tout seul chez nous ou en
groupe d’amis, de classe, de communauté. Chacun(e) trouvera quelque chose qu’il peut faire (ou
fait déjà) : des choix de transports, d’achats, de loisirs, d’engagements civiques, etc... Nous faisons
attention à ne pas juger les autres et à ne pas encourager la culpabilité ; chacun a son propre point
de départ et ses propres contraintes et possibilités, et tous évoluent. Les noms des créateurs des
panneaux ne sont pas publiés pour cette raison.



 Quelques exemples de panneaux textiles existant :
Retrouvez  l'ensemble  des  panneaux  dans  la  galerie  du  site  https://lovingearth-

project.uk/gallery/ 

Et si nous représentions l'espoir ! 

Aujourd'hui  ne  faire  qu'espérer,  alors  que  nous  risquons  la
catastrophe, est insuffisant.  

Agissons nous-mêmes pour que se construise le monde que nous
souhaitons. Rien ne 

nous rendra plus heureux que vivre dans cette perspective, surtout
quand nous sommes plusieurs 

D'où que nous venions,  soyons des modèles, des exemples, dans
tous les pays, sur toutes les îles et les continents, Que notre façon de vivre inspire toutes sortes de
gens et parlons leur. Alors nous découvrirons que nous nous mettons à progresser dans le monde
le coeur joyeux, car cela fait écho au monde divin qui habite chacun de nous. 

Y a-t-il plus d'oiseaux ? 

Y a-t-il plus d'oiseaux ? vraiment ?  Ou bien les remarquons-nous
plus ? Voilà ce que je me suis demandé, comme beaucoup d'autres,
pendant le confinement. Ce qui est sûr, c'est que j'en vois plus, les
petits surtout. Ils viennent se percher sur la mangeoire et atterrissent
en bien plus grand nombre sur l'herbe. Je les entends chanter dans
les arbres à toute heure du jour. Sûrement, ils sont plus nombreux !
Ou  alors  c'est  moi  qui  suis,  maintenant,  plus  habituée  à  les
remarquer. 

Durant le confinement, le silence a augmenté, le bruit de la circulation s'est réduit au minimum :
pas étonnant que les chants d’oiseaux et leur vol soient plus perceptibles ! 

Y a-t-il plus d'oiseaux ? Ou bien est-ce l'atmosphère qui nous permet de mieux les remarquer ?  

Je suis décidée à ne pas laisser passer mes journées si remplies sans prendre le temps d'écouter
les chants de ces charmantes petites bêtes,  et observer leur vol et leur amour de la vie. 

J'aime les arbres

Les arbres comptent beaucoup pour moi. lls comptent aussi dans la
nature sauvage ; ils la protègent contre les éléments et offrent de la
nourriture  aux  insectes  et  aux  oiseaux,  tout  en  leur  donnant  des
cachettes et des endroits où élever leurs petits. 

Nous aussi, ils nous protègent ; à chaque saison ils donnent leurs
feuilles, leurs fleurs et leurs fruits.  Ce sont les plus grandes plantes
que nous  ayons.  Perdre  la  forêt  primaire  a  un  impact  énorme sur

l'évolution du climat. Alors protégeons les arbres, le climat en sera protégé. Je soutien ceux qui
plantent de nouveaux arbres et défendent ceux de leur lieu de vie. Et n'avoir même comme moi
que 5 arbres dans mon jardin de 3m X 5m, a aussi son importance
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